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Ml: se comparer à un écheveau 

Tour étéerait d'une triple monade, 
source trinitaire de la substance en puis- 
sance de la difiérentiation. 

Le dévidage régulier s’interrompt, lors- 
qe, -dan rs de l’évolution du mi- 
nérai, aŭ Yea), de l'animal ou de l'ho- 
mipal, Sur vi | pe erreur ‘consentie ou 
přowenanitajiy. < Fatum » de l'aggrégat 
considéré. ADi = 
|  Cedévidage s’arrète Dsutemont lors- 
que l’éxistence humaine arrive à ce terme 
que nous appelons la mort. Cet arrêt fait 
algrs ressortir par réaction giratoire ré- 
flexe les distractions involutives de la vie 
qui accrochent plusieurs fils ensemble, 
troublant ainsi l’harmonie générale de 
l'être. 

L'homme, véritable et mystérieux pelo- 
ton doit alors 'évenir à l’écheveau (nature 

ible) repasser juste à l’endroit où se 

Oue Ja nodosité inharmonique, et réta- 

| a l'ordr 


ans l écheveau emmêlé, | 
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CC 


prendre un autre rumb et s'élancer de 
nouveau. Sana 

D'ailleurs comment s'envolerait-elle hors 
de la sphère fatidique, sans être foudroyée 
aussitòt ? 

Cette psyché trop enténébrée encore 
pour avoir mérité la visite de l’ Epoux que 
l’on n'oublie jamais, qui préféra en pren- 
dre un d'occasion, l'éternel séducteur 
Nahash, au lieu de l’Eros divin. 

Du reste beaucoup savent que, la ra- 
dieuse et fulgurante vision de la Vérité- 

Une reste toujours inviable pour le grand 


| nombre. 


Ceux-là seuls la percevront, qui auront 
su passer dédaigneux hautains, toutes les 
fibres charnelles frémissantes il est vrai ; 
devant la Maïa et ses attraits plus ou 
moins légitimes, dont la plupart représen- 
tent une larme d’un frère qui a souffert, 
qui a sangloté. 

Mais dira-t-on, tout ce qui précède n’a 
aucune base sérieuse et rentre par consé- 
quent dans le domaine de la plus macabre 
fantaisie. Parce que nul n’est jamais . re- 
venu de ces sombres états, raconter ses 
sensations, qui ne peuvent être que de pu- 
res spéculations conj jecturales 

‘Erreur! 
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Des savants antiques et modernes tels 
que, Apollonius, Paraesles, de Rochas, 
Papus, Charcot même, et une foule d'au- 
tres, qui connaissent pour les avoir expé- 
rimentés ; ou plutôt extraits de déductons 
rigoureuses ; tous les étais profonds et 
superficiels de l'hypnose suprème. répon- 
draient au besoin pour nous. 

Mais pour nousconvaincre, considérons 
tout d'abord que « l'état de gaz et l'état 
« d'idée, de méme que l'état d'électricité, 
de magnétisme, ontun caractère com- 
« mun, celui d'ètre hors de la portée im- 
« médiate de nos sens, ils appartiennent 
« tous au monde invisible, dont le monde 
« idéal est une portion. Le monde invisi- 
« blea une frontière commune avec le 
« monde physique, comme nous le montre 
« Ja disparition de la matière passant à 
« l'état de gaz. Et si notre œil ne perçoit 
« pas les gaz, ce n’est point parce que 
« ceux-ci manquent d'existence, mais 
« bien parce que notre œil n’a pas une 
« portée suffisante pour les apercevoir,»(") 

Tous les expérimentateurs, philosophes 
ou physiologistes ont pièce à pièce, fail 
surgir la vérité de leurs nombreuses et 
savantes expériences. | 

Gall, en particulier dans sa Doctrine 
physionomique nous enseigne que, cha- 
cun des organes du cerveau correspond 
à une faculté de l’âme, jouit d'une vie 
propre et d’une entière indépendance. 
« Que par la volonté libérée ou usserpie, 
« par l'exercice on peut faire subir à nos 
« orgunes diverses modifications, et par 
« une application constante, à pertection- 
« ner une disposition médiocre, 9n peut 
« développeret fortifier un organe faible, » 


soit que cet organe représente un vice ou 


R 


une yertu. Au contraire un organe très 


fort et sa disposition s'affaiblissent par 


. Fípertie de cette faculté. 
D'autre part nous Savons que, Ces orga- 
_nes et leurs facultés ne soptqué le résultat 


eg 


(1) Hfallucination— Guymiot — initiation. octo- 


bre 1894 


| organes envahisseurs 


d'actions physiohogiques antéienres 
nombrables, récentes et éloignées. 
Nous ne nous écarterons donc. pas 
Ja vérité en déduisant à prior, de cet 
constatation, que, ces organes sont sounal 
à la grande loi du binaire et sont par cosp 
séquaui polariséss au point de vue men! 
tal, | 
Positifs, lorsqu'ils deviennent le sièg 
des facultés généreuses et altruïstes de 14 
me, et négatifs lorsqu'ils sont en proje af 
désordre qu'engendrenties facultés maux 
vaises et particularistes, 
Mais c'est sous la poussée d’une réaction 
atavique particulière, que tel ou tel i 
vidu s’abandonnera passivement ou ré 
sistera par la volonté aux fatales gi 
impondérables vibrations d'un orgs né 
Considérans, par exemple, l'organe i 
l’asquisi vité et de la ruse. un 
Les fibres microscopiques de oet or 
ne sont, comme d’ailleurs, celles de t 
les autres organes, animées d'un mou 


ment réfiexe vibratoire continu qui A 
O 


t 


À 


__ cesse qu'à la: désagrégation posthume 


à ta suite d’un accident. 

Ce mouvement trés subtil est sg 
vague qu’il semble être à peu prés nu 
C’est cependant à da faveur de son rythe 
me que se dégagent les ondes fluidiq mé 
impondérées qui ravonngnt et pénètre} 
les organes voisins. Le résultat de cetté 
action qui finit par devenir exacerbante, 
se manifeste tout d'abord par une quiétude 
générale, étrange et tend à endormir les 
susceptibilités de l’esprit le plus en éveil. : 

Peu à peu cette exacerbation arrive à 
son maximum par rayonnement d'arbo- 
rescence encéphalique, Alors, elle prend 
une teile importance que cet organe ré- 
duit à l’atrophie la plupart des aulres,’ en 


À s'assimitant à chaque influx une quantité 


toujours plus grande de substance grise. . 

De là prédominange d'un ou plusieurs 

| ui s'équilitrenf 

t, provier: nt 
D : 


ou qui se particulari 


fà 
4 


bademin jes inégalités physiques in- 
lellectuelles et morales qui, de nos jours 
diférencient si proton amien les e cœurs 
«les peuples et les races. 

Chez Phomme instinctif e'est le déve- 
ir pement d'un oude plusieurs organes à 
dances négatives qui barrent la route ei 


sitit, le dominent jusqu'à l’irrémissible 
Mrophie, si une cause d'ordre objectif 
fiptewvient à temps. 
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La Sociét EN ouvelle (septembre) curieux 
rticle d'Edyard Carpenter sur lamour 
nomopsexug, ou coraree il dit homogéni- 
que; à lire également l'Internationale des 
hoëtes, de Léon Bazalgette. 


Ahre, une revue très ee et 
irès sincère! Ari Social dirigée par A. 
Hamon. (') : 


!. Reçu égaléinent lA nti-Magon, journal 
e l’ asgociatioh entmaconnique du Laba- 
te môme M. A. Pierret 
Marae!) qui, il y a un-an, 


fal paliadique de. Diana 


rue Et 
mbliait le: -j 
gha 

lettres à elle adressées par les person- 
Res d reus de l'inifiatipn lucférænne ! 
SR uvres ques ! 


avec vigueur les attagwes de- ee 
iffard. ` 


, Gest Ame : i ns 


N. e Progrèd sp spirile (5 septen: bre) relè- ` 


\ Fe Sla C ti Magnétique (15 sépteme 


bre) : tic 2 intéressant de E. Reybaud si sur 
h? À DE w prévio. 


pa 
TE LE LM pas à sde Asam, O fe. 30 le numéro. 


tra vent l'évolution de tout autre organe | 


tsa convérsion, et récevait 


s'est chargé de vse soin | 
| dans la Pai: universelle. (30 septembre). 


‘+ 


Le Lotus Bleu (27 juillet) termine la 


traduction de la préface de Secret Doctrine 
de Blavatsky. 
dogmes fondamentaux de l’occuitisme ; 
' maisnous remarquons que la célèbre théo- 
 phiste, fort au courant de la métaphysi- 


On y trouve énoncés les 


que oublie lorsqu'elle fait ressortir cer- 
taines lacunes dans la conception théoso- 
sophique dela Kabbale, queces dites lacu- 
nes ne sont telles que pour ceux qui ne 


| possèdent pas les clefs des traités hébral- 


ques du moyen-âge occidental. La plupart 
des livres qui composent le recueil de 


Rosenroth. n’ouvrent leur véritable sens, 


que si le lecteur sait faire subig au texte 


‘les transformations de la cryptographie 


initiatique.— C'estainsique l’on peut cons- 
tater avec certitude l’admirable unité de la 
Tradition, même et surtout dans les hau- 
teurs de l’empyrée prégénésétique. 


A signaler encore, une trés claire éluci- 
dation du Luciférianisme par le D" Pascal. 


L’Aube(7 septembre 1896) revue artisti- 
queïnternationale, dirigé par Pierre Guédy, 
donue chaque mois des « Tablettes isia- 
ques » dues à la plume de notre distingué 
confrère, M. Jollivet-Castelot. Nous repar- 
lerons plus en détail de cette revue qui 
semble animée par le meilleur esprit 
d'éclectisme et de fraternité. (1). 


Je signalerai encore d’une facon toute 


parteulière les Temps nouveuux, feuille 
paraissant tous Les samedis (2); 


sans 
adhérar aux doctrines avancées dont il est 
la tribune, je recommande la lecture de 
son supplément littéraire, où sont glanés 


| avec soin toutes les productions de la lit- 
térature comtemporaine distinguées par 


l'amour de l'humanité ef l’espoir vers un 
avenir meilleur. Malħeureusement les no- 
bles rédacteurs de ce journal ne semblent 
pas croire à un autre idéal qu’à celui de 
le: perfcotibehéé huraai re 


_(r isection, 26 quai. d'Orléans. 0,60 le ne 
(2) 449, rue Moulfetard, tHe. len’, Sfr. paran. 
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Notre confrère M. Georges Vitoux qui 
dernièrement publiait chez l'éditeur Cha- 
muel, 5, rue de Savoie, un livre des mieux 
documentés et d’un très réel intérêt sur 
Les rayons X etla Photogruphie des corps 
opaques, fait paraître chez le même édi- 
teur un nouvel ouvrage consacré cette 
fois encore à l'étude d’une récente décou- 
verte scientifique ayant au plus juste titre 
attiré l'attention du grand public. 

Dans La Photographie du mouvement 
(une élégante brochure in-8, prix 0 fr. 75), 
en effet, fotre collabarateur expose avec 
uneextrême clarté les conditionsde la pho- 
tographie des corps animés etdécrit de ia | 


 CHAMUEL. ÉDITEUR 5 


Vient de 


façon la plus simple et la moins ari 
de ces deux appareils si merveilleux i 
l'on nomme le Kinéloscope d’Edison et k 
Cinérnatographe. | 

Devant le succès extraordinaire re m 
porté en particulier par les projection i 
animées faites à l’aide de ce dernier ins 
trument, un petit livre comme celui qud 
publie M. G. Vitoux ne peut manquer 
répondre aux désirs de tous ceux qui on 
vu ou sont curieux de voir le magiqui 
instrument. 

Trente figures et dessins accompagnen 
le texte de la Photographie du mouvemert 
et l'illustrent de la facon la plus heureuse. 
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